
 
notamment à la France, la sélection de plusieurs 
jeunes au sein de l’équipe Suisse Espoirs, comme 
dans la sélection du Jura suisse, ou du SAP, montre 
que le nécessaire rajeunissement de la pétanque 
suisse ne reste pas lettre morte et que le problème est 
pris au sérieux par plusieurs dirigeants de notre pays. 
 
En tous les cas le vent de la jeunesse et de la relève 
aura soufflé sur ce 31ème Bol d’Or. 
 
Cette réjouissante constatation n’aura toutefois pas 
empêché un « semi ancien » d’entrer dans la légende 
du Bol d’Or en inscrivant, vingt ans après son premier 
succès, son nom pour la 5ème  fois au  palmarès de la 
prestigieuse compétition chère à La Genevoise. 
 
Marco Foyot, puisque c’est de lui qu’il s’agit, aura 
démontré un talent intact, produisant un niveau de jeu 
comme à ses plus beaux jours. Superbement secondé 
par ses bombardiers Pascal Milei et Jean-Michel Xisto 
et le métronome Zvonko Radnic, il a dominé la 
compétition de bout en bout, concédant une seule 
défaite au terme du 8ème tour face à l’équipe de 
l’Organisation.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le Team Foyot a toutefois dû attendre le 24ème tour 
pour rejoindre les champions du monde après une 
poursuite de plus de vingt heures,  Hureau-Rocher B.-
Rocher D.-Loy ayant remporté jusqu’alors toutes leurs 
parties.  Cette équipe ayant subit dans la foulée une 
étonnante seconde défaite, il «suffisait» à Foyot de 
bien négocier les dernières parties. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Les champions du monde, privés de B.Leboursicaud, 
ont fait honneur à leur titre et  terminent à une brillante 
deuxième place avec un Michel Loy au sommet de 
son art qui en compagnie de B.Rocher et D.Hureau 
jouant à leur niveau habituel, n’ont eu cesse d’encou- 
 

 
rager leur jeune tireur prodige au cours des seize 
parties qu’il a disputées. 
 
Ils devancent La France (Quintais-Suchaud-Sirot-
Lamour) qui n’a pas fait preuve de son habituelle 
régularité et qui nous a paru émousée se laissant 
surprendre en fin de compétition par un tir au but 
victorieux au bénéfice de l’équipe de Vaud. 
 

 

 
Les places d’honneur reviennent à l’équipe de 
l’Organisation et de la Belgique. Au 6ème rang se 
classe une des révélation du jour avec l’Alsace, 
suivie de l’Allier emmenée par un Christian Fazzino 
que l’on a connu plus tranchant et la Tunisie de 
Sami Attalah. 
 
Les équipes suisses réalisent deux tirs groupés. Le 
premier en milieu de classement avec le Valais qui 
avait commencé très fort et qui prend un bon 11ème 
rang. Il précède dans l’ordre la Suisse, Meyrin et 
Vaud qui se tiennent en 4 points. Si l’on pouvait 
espérer un peu mieux pour notre équipe nationale, la 
performance de Meyrin et de Vaud est très 
honorable.  
 
Le  second se situe malheureusement en fin de 
classement avec le Jura-CH, La Genevoise et 
Genève.  Personne n’a démérité compte tenu du 
niveau des participants. Nous regretterons 
simplement que les genevois ont la fâcheuse 
tendance à ne pas évoluer pendant le Bol d’Or au 
niveau qui est habituellement le leur. 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le Valais, 1ère équipe suisse 
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Meyrin, 1ère équipe genevoise 

Les champions du monde, classés 2èmes

Le Team Foyot, grand vainqueur 

La France, classée 3ème 
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